
LE SAMEDI

PU-JLICA 7I0N LITT2ÉRA IRE. HUMORISTIQUE
SCIENTIFIQUE ET SOCIAîLE.

REDACTEUR: LIONEL DANSEREAL!

Un An, $2.50. -Six Mois, $1.25
STRICTEMENT PAYABLE D'AVANCE'

S'adresser pour les informaitions, les al'oîiinecits et
les aliflnnceS aulx génîtS, 'MM. I>l'oiî<iEi, BESsErrEL &
NEvILI.s, No. 69 Rute St-Jacqucs, ou par lettre à

LA SOCIÉTÉ DE P'UBLICATION DU "lSAMEDFII,"

MONTRÉAL, -20 8El'TEMlRRE 1890.

CHASSE- SPLEEN

uni grand merci îme remplit pas la bourse.

Le conseil pour un fou vaut Ile savon pour un
nègre.

La cognée voudrait eii savoir plus que le
manche.

Fuimée et femmie bavarde chassent l'hîommiie
(le la miaison.

Ne jette pas la pierre à uiie noix avant d'en
voir qularanite.

Si l'envie brûlait commne le feu, le bois nec
serait pas si cher.

Pilez un fou dans un niot tier, il n'en devien-
(ira pas plus sage.

As-tu donîné ta parole, tiens-la ; ne l'as-tu pas
donnée, tiens bon.

L'or a besoin <'étre frappé peur avoir sa,
valeur, et l'enfant aus3i.

C'est avec plaisir que nous avons appris qu'on
avait pu raccommoder lat dernière jeune fille qlui
avait éclaté en sanglots.

Montréal est une ville bien mjalsaine reîînar-
qtuait miadamne Calineau, imon nmar-i dit que notre
lils vient d'y attraper uî (diplôme à l'école.

Messieurs, s'écriait un orateur popmulaire, il
faut reomonter à pîlus de cinq cenîts aiîs dans l'his-
toir-e pour trouver- une pareilli, injustice, et
encore ne la trouverait-on pas.

Les savanîts disent que l'hîommie à l'état saut-
vage ne, con nait pas Ile naI de (lent ; cependant
comnment expîliquer (lue l'hionmne qui a iial aux
(lenlts redevient à l'état sauvage.

Un auteur nous a, envoyé "lL'art de rendre le
peuple heureux sans argent." Nous allons lire
l'ouvrage et le mettre eii pratique. Car, et n'ou-
bliez. pas cela, nous sommnes dans les conditions
voulues.

Le temps c'est de l'argent. Nous n'en doutons
si peu que nous prévenotis l'auteur du proverbe
qu'un de nos employés, père de neuf enifants, a en
mains un bon fonds de temnps dispon~ible qu'il
est prét à céder pour (le lrgîtà cinq1uante
pour cent de perte.

Grave !très grave *lc iiormionismie a envahi
le Canada. Un de nos grands confrères auînon-
çait sans rire (lue les billets pour le bal dun
Prince Gleorges -couteraient $.0O pour lit pre.
inière (laime '1 et $3.00 pour la seconde. Et la
troisième ! Oh ces miontréalais

De deux maux choisir le moindre

(Scène de bal masqué)

Joites à Charles 31(ski7toeé qi a oté son
mausque pour enduire une <dame an lrt.ije.-
Veuillez ne pas premndre la chose en mauvaise
part ; niais illadanie Rînîlîault vous prie (le bieni
vouloir' remîettrec votr-e mîasque pour l'accompa-

IL AURAIT DU MUI

.1. l'esteturd. - Oh !mademoiselle c'était
affreux !quand j'ai vu ce tatureau furieux s'élan-
cer sur moi, j1';i penîsé qu'il ne fallait miourir;
p u is la réllex ion venant j'ai essayé (le mie sauver.

J1e,leînoisel/e (eadn/la pedl)- It
bienî raison (le dlire, monsieur Restetard (lue les
premlières pensées sont les meilleures.

SIGNAL CONNUT

Iî'ms'ce-Pour une, fois que j'essaie de faire un
peu la coquette, ça ne mî'a pas réussi. Aussi, on
ne iii'y pre-ndra plus ; devrais-je vivre cenît ans.

A ima-Bahi ça se passera. Au fait qu'est-ce
qui t'arri% e ?1

Jitosa. - Figuare-toi que .10 lanc une simîple
Oeillade au gentil pietit commnis de la, plîaîîîa-
cie dle... et ne s'avise-t-il pas de uie mîettre je ne
sais quel affreux miélange d'alcool dans mion soda

GRAIN DE SEL vs. GRAIN DE PLOMI

M1/. TIi, uir/. -(,*s.t, ('iî <(,-,imui aîllijtj'.,';" miais ''s,
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MOTS D'ENFANTS

-Chiarles, papa ii'a donné deux cents parce-
îlue j'ai tenîu soni cheval.

-Et moi, ia grande sieur m'en a donnée cinq
parceque j'ai tenu ilua langue.

AIlMaan.-SU7zannIC, tu n'es pas gentille, tii 118
oflert tont sucre (l'orge à toutes tes amiies, excepté
à ta soeur, pourquoi cela?

871zannte -Tiens, iuianani Elle prend tout ce
queje lui olre.

UN INCRÉDULE

Mendiant. -Veuillez dlonnier quelque chose à
uun pauvre voyageur.

Passaeit.-Dsolé ;contre mes principes ; j'ap-
paî»rtens à la Société conître la mtendicité.

iîediant.-Tiens, j'auraiîs cru le contraire
faites voir votre carte si c'est v'rai.

TROTTOIRS DANGERIEUX

ce matiii, Pat.
l'ai.- (;lisse ! je pense ; voilà trois fois (lue il!

mî'étale ce imatin, avant (l'avoir pu nie relever
une seule fois.

POIDS ET IMESURIES

l'apa, (pr<u) i me semîble, Eîîilir, que
te ]tous joues tont morceau dle piano (l'une étranîge
mianière.

Rnii.-Ça, dépend de la miesure, papa.
!'p.-l tu sais, si c'est pîour mii, ne te

llénes pas Nous avons les mioyens (l'en avoir à
la grosse;- pas à lat petite mlesure.

TRISTE CONSOLATION

Lui (60 ans).-Ma chère, si vous îîoe permîet-
tez, je vous ferai remiarquer (lue vous ne mîontrez

ss.(le déférences pour les viei!les gens.
Vous aussi, vous serez une, vieille fenmme un de
ces jouis.

Elle (25 ails).-de le sais, nmais c'est une coil-
solatîoii <le savoir que je uc. ser-ai jamiîs umi vieil
hoimume.

rJEUNESSE EMPITOYABLE

Vic.,nlloîî- ~lachère miadleimoiselle Laieu-
nesse, je mourrai heureux si vous consenîtez à
m n'épouser.

lfademoise1ulle 'ucs' tm moi je serai s
heureuse (Ile vous épouser si vous étiez inouratît.

VOISINS EN PAIX

IIre"n. -Vous quearelhlz- vous tou 'jours ave,-
votre voisin, à propos de ses poules et de votin(
jardîin i

*Siei-ih.-Oli non, tout est calmie nmaintenanit
Ilroirit.-Vous avez enterré la hachoe e uerre
sSitti'/. -Mieux que ça. J'ai enterré les 1îoule.

SYMPIIONIFI EN ROSE

Liti. -Alors, ina chère Clatire, vous êtes toit
jours décidée à passer le commencement de notr(
lune del, mîiel-puisse-t-elle êétre é-ternelle !-auvi
les (oiue le la Suède 7

Elle. - Certainement, imoun cher Edouard
N'avez-vous pas reniarqué îîîe la Suèdep est ton
jours 4eîte o rose, sur les cartes ; et le ros,,
nie va, si bimen.


